
En mai 2011, le soir même de la descente de 
l’équipe senior féminine en National� 2, le 
Cercle d’escrime d’Aulnay avait entonné «�Ce 

n’est qu’un au revoir�». Présomption ou vantar-
dise, alors que le quatuor venait de dévisser�? 
Plutôt de la clairvoyance de la part du staff 
technique. À juste raison puisque, quasiment 

Les escrimeuses 
retrouvent les cimes 
Challenge annoncé, pari réussi, les épéistes femmes du Cercle d’escrime 

d’Aulnay remontent en National�1, le championnat de France élite, une 

saison seulement après l’avoir quitté. 

un an après jour pour jour, revoilà nos épéistes 
rajeunies et ragaillardies avec, dans le cœur, le 
sentiment du devoir accompli. Le National�1 
est redevenu la tasse de thé de nos compéti-
trices au terme d’un exercice où l’issue finale 
n’a jamais paru leur échapper. 
Les 26 et 27�mai à Hénin-Beaumont (62), le com-

Deux équipes en or 
Pour la première fois dans l’histoire du 

Cercle d’escrime d’Aulnay, ses équipes 

seniors masculine et féminine évolueront 

dans le championnat d’élite de l’escrime 

hexagonale. Le David local a réussi là où 

les Goliath du Lagardère Paris Racing ou 

de Levallois se sont arrachés, en vain, les 

cheveux. Les filles, grâce à leur remontée 

express en N1, consécutive à leur titre de 

championne de France de N2, retrouvent 

donc les garçons qui s’étaient hissés au 

plus haut niveau en 2011-2012. Cette saison, 

l’équipe masculine a d’ailleurs fait mieux 

que de se défendre en terminant cinquième 

après avoir buté en quart de finale du 

championnat de France. Filles et garçons 

entendent continuer sur leur lancée et viser 

un peu plus haut encore en 2012-2013.  

mando Galantine-Duchène-Faviez-Bouquet dis-
posait tranquillement en finale du championnat 
de France de Saint-Denis-de-L’hôtel (45). Le 
plus dur avait été réalisé en demi-finale contre 
Beauvais, la seule équipe capable d’entraver la 
marche des Aulnaysiennes vers le titre national. 
Parmi elles, Vanessa Galantine et Marysa Bara-
dji-Duchène ont réussi à la perfection ce qu’on 
attendait d’elles. Arrivées au club la saison der-
nière avec une aura, justifiée, de championnes, 
elles ont assumé leur statut et su entraîner vers 
le haut le reste du groupe. 
«�Nous avions en N2 une équipe plus forte que 

celle de N1 l’année dernière, soulignait, soula-
gée après le titre, Christine Dherbilly, le maître 
d’armes. Nous avons réussi un super amalgame 

entre les anciennes et les nouvelles, qui ont vrai-

ment été notre rayon de soleil.�» Et de louer leur 
humilité, leur esprit d’équipe et leur capacité 
à s’intégrer dans le groupe comme si elles en 
avaient toujours fait partie. «�Avant de signer au 

CEA, on m’avait parlé de son état d’esprit et je 

n’ai pas été déçue. Notre succès tient aussi dans 

des valeurs et une ambiance que le club entier 

cultive�», expliquait Marysa Baradji-Duchène. 
Impeccables au sein du collectif, elles ont éga-
lement brillé en solo. Au cours du même week-
end nordiste, Vanessa Galantine, actuelle 
numéro� 1 française, est devenue vice-cham-
pionne de France. Quant à Marysa, déjà sacrée 
championne à plusieurs reprises, elle avait ter-
miné deuxième française au circuit de la coupe 
du monde individuel, à Saint-Maur (94). Flanqué 
de ces deux locomotives, le CEA peut voir loin 
pour la saison  2012-2013. «�Le maintien est un 

minimum, mais nous visons un podium dès les 

prochains championnats de France�», assure le 
maître d’armes. Rien d’impossible.
  Frédéric Lombard
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